
Les arts au mur Artothèque de Pessac – 2bis, avenue Eugene et Marc Dulout – 33600 Pessac – 05 56 46 38 41 

     

 
B       C          D         E     F         G      H            I       

 

A     
 
 
 
         J               K             L                 M            N                 O             P   Q 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
     
 
 
Sophie Calle vit et travaille à Malakoff. Elle ne suit pas d’études d’art. De 1970 à 1979, elle voyage 
dans le monde entier et vit en exerçant des petits métiers. Elle apprend la photographie et 
développe un travail d’artiste dès son retour en France en 1979. Elle présente sa première 
exposition personnelle en 1981 à Genève. Une grande exposition lui est consacrée au Centre 
Georges Pompidou, du 19 novembre 2003 au 15 mars 2004. 
 
Sophie Calle ne se veut pas photographe et ne se situe dans aucun courant artistique, mais elle 
qualifie son travail d’autobiographique. Elle entre dans la peau de personnages de fiction, elle 
s’immisce dans la vie d’inconnus et en fait une œuvre. L’alliance de la photographie et du texte est 
venue naturellement, l’un ne pouvant suffire sans l’autre. Ainsi les récits constituent un ensemble 
presque indissociable, derrière lequel se cache un concept, une idée qui va déterminer la valeur de 
la réalisation aux yeux de son auteur. Elle nous raconte des histoires avec des romans photos, des 
vérités et des mensonges, des usurpations d’identités, des déguisements, des filatures, des actions 
étranges. 
 
S’il lui arrive de douter pendant une de ses filatures, un de ses projets, elle n’abandonne jamais en 
cours de route. Une fois le rituel ou l’action lancée, elle va jusqu’au bout. Il faudrait des lignes pour 
décrire toutes les activités clandestines de Sophie Calle. Elle a réalisé tant de choses 
délicieusement effrayantes, toujours attirée par le jeu de la vérité - c'est-à-dire du hasard. 
 
Elle fouille toujours l’envers des histoires officielles, procédant par effraction et dissimulation, jeux 
de pistes et parties de cache-cache. Elle invite des inconnus à dormir chez elle et entre dans leur 
vie privée en surprenant leur sommeil (Les Dormeurs, 1979) ; se fait suivre et photographier par un 
détective privé, trouve le carnet d’adresse d’un inconnu, puis interroge par téléphone chacune des 
personnes concernées afin de mieux cerner la personnalité du propriétaire du carnet (L’Homme au 
carnet, 1983), se fait engager comme femme de chambre dans un hôtel vénitien afin d’avoir accès 
à l’intimité des chambres (L’Hôtel C., 1984) ; … Toutes ces aventures, de Berlin Est à Jérusalem, 
de New York à l’Italie, sont prétexte à la rédaction d’un récit méticuleux, à un compte-rendu quasi 
« policier » accompagné de photographies. Le petit livre Des Histoires vraies (Acte Sud, 1994) 
présente des traces (texte-photos) de son aventure avec Greg Shephard, qui sert de trame au film 
No sex last night. Lors de la « Nuit blanche » à Paris, le 5 octobre 2002, elle recevait les 
confidences des visiteurs, couchée en chemise de nuit dans un lit installé au sommet de la tour 

Eiffel. 

Sophie CALLE 
The Bronx, 2002 
Multiple, Format A4 Livre de 17 planches : 9 textes, 8 photos 
Réf : CALL02/01A→Q/PF 
Editeur : Item Editions 
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